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Merci Monsieur le Président ! 

Je prends la parole au nom du Centre de Recherche et d’Éducation pour le 

développement, une organisation non gouvernementale membre du réseau IPEN 

basée au Cameroun. 

Le brulage à l’air libre vient en tête, sinon constitue la première source d’émissions 

de mercure dans les pays en développement comme l’indique les résultats des 

inventaires de mercure effectués au cours des cinq dernières années couvrant les 

phases de négociation, d’adoption et de ratification de la Convention de Minamata 

sur le Mercure.  

Le brûlage à l’air libre représente jusqu'à 10 % des émissions mondiales de 

mercure sur la base des chiffres les plus récents des Nations Unies. Pourtant cette 

importante source est actuellement exclue de la Convention de Minamata et ce, 

malgré le fait qu’elle a été à plusieurs reprises présentée comme l’une des priorités 

des pays en développement. 

IPEN a soumis des contributions sur cette question de même que la Moldavie, le 

Nigéria et l’UNITAR. La soumission de l’IPEN est reflétée dans le doc INF 6; de 

plus IPEN se propose de continuer à soumettre des contributions afin de faciliter 

la compilation d’un document final qui sera examiné à la COP3. 

Continuer à retarder la décision sur le brulage à l’air libre sous prétexte du nombre 

limité de soumissions reçues des Parties va contribuer à aggraver la situation des 



pollutions environnementales locale et mondiale de mercure provenant de cette 

source. 

Nous prions la Conférence des Parties d’arrêter un calendrier clair à l’intention du 

Secrétariat pour achever ses travaux sur cette question avant la COP3. 

Merci Monsieur le Président de considérer notre point de vue.  


